 13. Rédemption
  « Vous pouvez vous intéresser toute votre vie à l’Apocalypse et continuer à faire de nouvelles découvertes, tout comme vous pouvez être touché par un beau poème ou un joli morceau de musique. Le plus important n’est pas de comprendre chaque détail […]. L’Apocalypse ne doit pas se lire comme  un livre d’histoire ou un journal du matin. Heureusement, vous comprendrez que l’Apocalypse projette une certaine histoire du monde, une « grande histoire » qui révèle ce qui se vit derrière les coulisses du monde, d’avant et d’aujourd’hui, et de votre propre vie.
[bookmark: _GoBack]L’information évenementielle joue un rôle, mais ce n’est pas le plus important. Le livre de L’Apocalypse n’est pas conçu comme un résumé de vingt siècles d’histoire, mais il s’agit d’une révélation de Jésus-Christ, de l’agneau qui veut nous introduire dans un avenir de bonheur  éternel ; mais aussi longtemps que ce monde existera, cela sera contrecarré par des puissances « bestiales » et par des influences qui cherchent à déstabiliser notre loyauté. L’objectif de l’Apocalypse est donc aussi de nous inviter à faire un choix. Tout finira bien, uniquement pour ceux qui « suivent l’agneau partout où il va » (14.4). Il s’agit de savoir à qui ira votre choix. »
R. Bruinsma, étude 15 du cours IEBC sur l’Apocalypse.

 Parlons-en

· Que penses-tu de cette manière d’aborder l’Apocalypse ? Est-ce qu’elle t’ouvre de nouvelles perspectives ? 
· L’objectif de ce livre est-il de faire peur ou d’encourager les hommes à faire des choix décisifs ? 

Comme tous les livres prophétiques, l’Apocalypse est destinée à des croyants qui passent par des moments de crise, afin de leur donner l’assurance d’une délivrance alors que tout espoir semble insensé.
C’était le cas vers la fin du premier siècle, des chrétiens de Rome confrontés à de terribles persécutions et au culte de l’empereur.
Tentons de relire ces deux derniers chapitres de la Bible, en nous demandant en quoi ils nous concernent concrètement en 2016, près de 20 siècles après leur rédaction.
A quels choix vont- ils nous confronter ? Par quels motifs d’espérance pourront-ils nous encourager ? 
 Du neuf !				Apocalypse 21, 1-8 

1 Alors je vis un ciel nouveau et une terre nouvelle ; car le premier ciel et la première terre avaient disparu, et la mer n’était plus.
2  Et je vis descendre du ciel, d’auprès de Dieu, la ville sainte, la Jérusalem nouvelle, prête comme une mariée qui s’est parée pour son mari.
3  J’entendis du trône une voix forte qui disait : La demeure de Dieu est avec les humains ! Il aura sa demeure avec eux, ils seront ses peuples, et lui-même, qui est Dieu avec eux, sera leur Dieu.
4  Il essuiera toute larme de leurs yeux, la mort ne sera plus, et il n’y aura plus ni deuil, ni cri, ni douleur, car les premières choses ont disparu.
5  Celui qui était assis sur le trône dit : de tout je fais du nouveau.

Nos deux chapitres reprennent de manière directe des thèmes présents au début de la Genèse : ainsi le verset 1 résonne avec Ge 1,1 : Au commencement Dieu créa le ciel et la terre.
La boucle est bouclée …

 Parlons-en

· Réfléchis à ce qu’il y a de nouveau  entre le ciel et la terre à la création, et à la fin de l’histoire du monde ?
· Quelles sont les particularités de la nouvelle Jérusalem ? 
· Qu’est-ce qui change dans l’existence de ses habitants ?

Nous pouvons relever plusieurs détails de ce passage : 
V2 : la nouvelle Jérusalem descend du ciel ; c’est comme si elle sortait du cœur même de Dieu. Là encore, c’est Lui qui prend l’initiative. Cette Jérusalem est le signe d’une alliance renouvelée  dans l’amour: elle descend, prête comme une épouse qui s’est parée pour son époux (2b). 
V3 : cette promesse divine est présente dans tout l’ancien testament, depuis Eden,  jusqu’aux prophètes de l’exil, en passant par l’exode. Dieu descend lui-même, pour se mettre au niveau des hommes. C’est Dieu avec nous, où que nous soyons. Dieu qui se fait petit d’homme, serviteur,  en Emmanuel.  Le mot ‘demeure’ (ou temple ou tabernacle ou tente), a donné le verbe utilisé par Jean au premier chapitre de son évangile (v. 14), pour décrire l’incarnation de Jésus venu ‘habiter’ avec nous (voir le magnifique petit livre de JC Verrecchia : Dieu sans domicile fixe).
V4 : L’époux lui-même va essuyer avec tendresse les larmes qui coulent sur le visage de son épouse.
L’homme va enfin être pleinement intégré dans le projet initial de Dieu : un monde sans tristesse, sans deuil, sans douleur, où la mort a disparu.

 6  Il me dit : C’est fait ! C’est moi qui suis l’alpha et l’oméga, le commencement et la fin. A celui qui a soif, je donnerai de la source de l’eau de la vie, gratuitement.
7  Tel sera l’héritage du vainqueur ; je serai son Dieu, et lui sera mon fils.
8  Mais pour les lâches, les infidèles, les êtres abominables, les meurtriers, les prostitués, les sorciers, les idolâtres et tous les menteurs, leur part sera dans l’étang brûlant de feu et de soufre : c’est la seconde mort.

C’est fait ! Dieu parle comme à la fin de la création (Genèse 1, 31) : Très bien !
Nous voici devant le choix : être vainqueur et recevoir gratuitement l’eau de la vie, ou faire face à la conséquence de notre lâcheté. Nouveau renvoi à la Genèse : manger de tous les arbres, y compris celui de la vie, ou manger de l’arbre du connaître bien et mal, ce qui mène à la mort ?

 - La Jérusalem nouvelle		Apocalypse 21, 9-27
Il est évident que cette vision n’est pas celle d’une ville matérielle, mais celle d’un mode de vie nouveau. Inutile donc, de se perdre dans l’interprétation hypothétique de chaque détail de sa description !

Parlons-en

· Relis ce passage en notant les messages qui te parlent aujourd’hui dans ce texte. 
· Qu’y apprends-tu quant au sanctuaire céleste ?
· Penses encore une fois au parallèle avec le thème de la lumière en Genèse 1.

22  Je n’y vis pas de sanctuaire, car le Seigneur Dieu, le Tout-Puissant, est son sanctuaire, ainsi que l’agneau.
23  La ville n’a besoin ni du soleil ni de la lune pour y briller, car la gloire de Dieu l’éclaire, et sa lampe, c’est l’agneau.
24  Les nations marcheront à sa lumière, et les rois de la terre y apporteront leur gloire.
25  Ses portes ne se fermeront jamais pendant le jour — or là il n’y aura pas de nuit.
26  On y apportera la gloire et l’honneur des nations.
27  Il n’y entrera jamais rien de souillé, ni faiseur d’abomination ou de mensonge, mais ceux-là seuls qui sont inscrits dans le livre de la vie de l’agneau.

Après cette vision lumineuse, si réconfortante, à nouveau un appel au choix : voulons-nous vraiment faire partie de ceux qui ont leur nom dans le livre de vie ? avec la certitude absolue que jamais ce nom ne sera effacé ou oublié par Dieu ? 

 - Un paradis			Apocalypse 22, 1-5
1 Il me montra un fleuve d’eau de la vie, limpide comme du cristal, sortant du trône de Dieu et de l’agneau.
2  Au milieu de la grande rue de la ville et sur les deux bords du fleuve, un arbre de vie produisant douze récoltes et donnant son fruit chaque mois. Les feuilles de l’arbre sont pour la guérison des nations.
3  Il n’y aura plus de malédiction. Le trône de Dieu et de l’agneau sera dans la ville. Ses esclaves lui rendront un culte ;
4  ils verront son visage, et son nom sera sur leur front.
5  La nuit ne sera plus, et ils n’auront besoin ni de la lumière d’une lampe, ni de la lumière du soleil, car c’est le Seigneur Dieu qui les éclairera. Et ils régneront à tout jamais.

L’eau et la nourriture de la  vie ! La source de 21, 6, est devenue un fleuve ! Dans une relation étroite et intense avec Dieu, dont plus rien ne masque le visage ! Les humains sont fils et filles de roi ! Et fini de subir les conséquences du mal.
On pourrait se demander pourquoi des feuilles d’arbre pour la guérison si la maladie n’existe plus ! En fait, le verbe grec utilisé a comme premier sens ‘servir, prendre soin de’ (comme une mère de son enfant). 

 Parlons-en
· Essayez de voir ensemble quel pourrait être le sens concret des différents symboles.
· Parviens-tu à imaginer concrètement ce contact intime avec Dieu, sans aucun obstacle ?
 - Je viens bientôt !				Apocalypse 22, 6-21

7  Je viens bientôt. 
Heureux celui qui garde les paroles de la prophétie de ce livre ![…]
12  Je viens bientôt, et j’apporte avec moi ma récompense, pour rendre à chacun selon son œuvre […]
14  Heureux ceux qui lavent leurs robes pour avoir droit à l’arbre de la vie et pour entrer par les portes dans la ville !
15  Dehors les chiens, les sorciers, les prostitués, les meurtriers, les idolâtres et quiconque aime et fait le mensonge !  […]
17  L’Esprit et la mariée disent : Viens ! Que celui qui entend dise : Viens ! Que celui qui a soif vienne ; que celui qui veut prenne de l’eau de la vie, gratuitement !  […]
20 Celui qui atteste ces choses dit : Oui, je viens bientôt. Amen ! Viens, Seigneur Jésus !
21  Que la grâce du Seigneur Jésus soit avec tous !

Le livre (1, 3), commençait par une béatitude semblable mais pas identique à celle du verset 7…
Il est question au départ de ceux qui lisent et écoutent. Ici, un cheminement doit avoir eu lieu : plus question seulement de lire et écouter la parole, mais de la garder ! Nous voilà une fois encore interpellés quant à nos choix.
Il se termine par une promesse qui demande une réponse. Jésus répète trois fois qu’il revient bientôt. Et la mariée répond aussi trois fois « viens ! ».
Et la Bible se termine par une parole de bénédiction. Souvenons-nous que la grâce ne correspond pas dans la Bible à notre notion de grâce judiciaire, mais fait allusion au puissant qui plein de bienveillance, se penche vers un petit pour le soutenir, le guider et l’encourager.

 Parlons-en
· En quoi la différence entre la béatitude du chapitre 1 et celle du verset 7 te concerne-t-elle concrètement?
· Comment comprends-tu l’image de la robe lavée ?
· Te fais-tu encore l’image d’un Dieu dont il faut se méfier et avoir peur, ou qui bien au contraire, est rempli d’amour et de bienveillance ?
1er trimestre 2016 étude 13 – La rédemption			K.S.
